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Z£? TROUPES ALLEMANDES 
ONT REPRIS BIELGOROD 

» 

Des tentatives soviétiques échouent 
au sud (TOct̂ et de Yiasma et près de Staraïa-Roussa 

QLARTIEJ» CENTRAL DU FÙHHLJ». 19 MARS. — Le haut commandement Icentra d'tpprovlsionnemeot eajaettu, 
V . I\»rme*. r « n n m . ' . , , . . U D * • • • * V e C • * déajendnjice*. elnet 
de [armée communique : I qu'un groe village de* environ». 

O u i la aseteur de Kharkov-Blelgorod « au nord do Koursk, l'offensive I Deux grands entrepôts rempila d* 
a l l a — «• ao poursuit avec laecéa aur an large front Lee oebri» dea force» | munltlone. d explosifs, de cartouches 
ssvlstjqnss eacercléei an sud-est de Karkhov ont été anéantis. Dee forma- . a m r m , , eurent exmoskm Hoo 
tiens dee Wagon gS. ao sont emparée, de la Tille de Blelgorod an eour.1 ! * £ * " * £ ' , „ . . ^ , , / J i - T ^ r.» 
d une attao.ua par inrprlae. I **oisçm réduisirent 1* gare en cen-

rrés de Borlssowka. U division d'infanterie « Gros, Dentscnlsnd » a draa. détruleant les statlona d a l g u l l -
r t s s e m i dea aaaaute ennemi, et l'est enfoncée plua loin rer, l u t . 41 char, lege. endommageant quatre ponts 

"étlejnas furent anéantis. de chemin de) fer. firent sauter U s 
An nid d'Orel. an iud de Viaama et pré, de Starais-Roussa, dea tenta- ! mils e n vingt e n d u i t s et coupèrent 

tire» do percée ennemies te terminèrent par nn «evère échec pour loi des l ignes téléphoniques sur une 
test insats . Dans le seul secteur d Viaama, u , perdirent, outre do nombreux i zrnB/j^Ttoneueur 

et un abondant matériel. U chars blindé,. Do poissantes formations grande longueur. 
de la Luftwas?» ont toutenu. en planeurs vagues successives, les opération» i N o » t r o u a ^ détruisirent complète-

•dtenstves et défensive, de, forces terr « t re , . ' " • » * hui t dépôt* d* vivre* e t de 
^ _ _ ^ ^ ^ ^ _ ^ _ ^ ^ ' fourrago. un dépôt d'armes, u n a te -
18 mars • r c_ i J _ I _ ' "•* " • réparation* pour autos com-Berlsn. 19 mara. -

plusieurs centaines d svlons de com
bat, de stukas et d'avions de ba
tailla, appuyèrent l'attaque allemande 
nu des* de Blelgorod et protégèrent 

t troupe* d* ciioc el le-

Au sud d'Orel et eur le Lowat, 
d'importante* formations de le. Luft-
wafle, opérant e n collai» cat ion svec 
tas Uuupse. ont à nouveau Infligé de 
lourdes pertes de l'ennemi e u cours 
d'attaque* de Jour et de nuit. 

Des formations d'avions de bom-
bardomerjrt o n t détruit dés oommu-
nloationa ferroviaires de l'ennemi en 
plusieurs endroits du front, ainsi 
que de* Installations Industrielles en 
amont de la Volga. 

L'activité de U L a f t w a f e 

dam* la région de NoTorottiak 

Berlin, 10 mars. — Le DNB ap
prend que dea escadrilles de combat 
de la Luf twaffe ont efficacement a t 
taqué, le 18 mars, dee concentration» 
de troupes bolchevlates près de No-

Lé c o m m o n i q a é anlaadais prenant plusieurs véhicules, des d é 
. . . -_ _ pots de carburants, différents autres 

. " • I * " ? 1 . I L ™ * ^ _ î î commu- remplis de matériel de guerre le plus nlqué flulandai» d i t notamment : i a l v m A u toul 3 4 b à t l m e n U m t é u 
De puissantes formations de l'ar- détruit*, 

mée flrtlsnrlsta» ont entrepria unel s imultanément , d'autres troupes 
sct lon * l'Intérieur dee lignée enne- a . cuo,, attaquèrent de flsnc deefpr-
mles. dans ta partie centrale du ftwnt ! mations de sécurité et des bases <le 
orientai. 

Elles ont détruit u n important (L ire la Mito p a r c 2 . ) 

Dana ta nu i t d u 18 a u 18 mara. 
des avions de combat allemande ont 
aussi attaqué avec succès le port de 
Tmiopoo, centre d* tsrvttalUement Im
portant des ajvlets . 

Osa Stukas allemands ont pour
suivi tas attaquas qu'ils effectuent 
défaite quelques Jours contre les ter
rains d'atterrissage dea Soviets, pré* 

De nombreuses bombes ont fait ex
plosion dans tas posltson* fortifiées 
e t tas abris de l'ennemi ; d' imair-
t • fiées quantités d s matériel de 
guerre en* é té détruites. De graves 
pertes e n hommes ont été Infligées 
aux bolchevtetes. 

D'avatar part, quelque, escadrilles 
ont , au-dessus des cotes cauca-

. attaqué deux cargos ennemis 
i et an o n t coulé u n au moyen 

de bombas, tandis que 1* second, gra
vement toucha, es t resté aur place. 

LE BOLCHEVISME 
n'est pas compatible 

avec la sécurité de l'Europe 
c 'est pourquoi il doit disparaître 

a 

Un article du docteur Goebbels 

UN IMPORTANT CONVOI ANGLO-AMÉRICAIN 
PRESQUE TOTALEMENT DETRUIT DANS L'ATLANTIQUE 

par des groupes de sous-marins allemands 
32 navires coûtés, totalisant 204.000 tonnes 

GRAND QUARTIER GÉNÉRAL DU FÙHRER, 2Q MARS. — L e haut commandement allemand publie le communiqué spécial suivant: ~ x -

Les opérations entreprises par nos sous-marins dans l'Atlantique Nord contre un convoi ennemi chargé 
à plein et faisant route vers l'Est, opérations signalées dans le communiqué du 19 mars ont abouti à Faction 
la plus importante dans l'histoire de la guerre sous-marine et à un succès sans précédent. 

Au cours d'une lutte acharnée de plusieurs jours contre les contre-torpilleurs, les corvettes et les avions 
de l'escorte ennemie, nos sous-marins ont coulé de ce seul convoi 32 navires, d'une jauge totale de 204.000 
tonnes, ainsi qu'un contre-torpilleur. 

chef suprême 
de la marine allemande L'AMIRAL DOENITZ, 

s'est rencontré à Rome 
avec le chef d'état-major de la marine italienne 

t mars. — Dans * Das qu'il ne puisas {plus subsister de 
1 D' Goebbels écrit sous1 doute sur le point de savoir qui est 
i Caeterum Cenaeo » :[1* vainqueur e t qui est la vaincu. > 
un gouvernement a re- Le D ' Oorbbela signale qu'en An-
blen-fondé d'un dessein | gleterre, aussi béer, qu'aux Etats-
3U militaire, 11 doit le I Unis, certaines sphères influentes 
fermement, quelles quel s'étalent Imaginé que la guerre de 

soient les entraves et les difficultés l'Est n'aboutirait à la victoire de 
qui s'opposent à sa réalisation. l'un ni de l'autre dea adveraairea. 

'- mais bien, 4 leur complet épuise-

Berlin, : 
Relcb », 1 
l'en-tète 
< Quand 
connu le 
politique 
poursuivre 

L , sens de cette guerre réside 
i I* tait que l'enjeu e n est la 

vie même des peuples qui y parti
cipent. 

Sous leurs formes actuelles e t 
dans la répartition présente des tor-

11 ne leur est pas possible d'ezla-
run à côté de l'autre. 
Les antinomies qui sont d'une 

signification permanente e t élé
mentaire doivent être vidées dans 
cette lutte d'une façon décisive, afin 

ment mutuel . 
On y souhait* aussi peu la supré

matie des Soviets que celle des Al
lemands. 

Les gouvernements anglais et 
américain, gnt déjà commencé a 
Jouer u n jeu prosoviétique, mais en 
Angleterre aussi, U se trouve encore 
de* gens sensés qui se rendent 
compte qu'on n'a plus 1* choix en -

(Lira l a suite p a r e 2 . ) 

Fausses nouvelles 
Dam Thistoire, VintelUgenee fran- effectuer ieur service obligatoire 

taise a surtout brillé par la viva- du travail, ont reçu leur affecta-
cité de son esprit critique et son 
coût du réel. Le solide bon sens 
de notre peuple, capable sans doute 
d'enthousiasmes irréfléchis, mais 
prompt à retrouver une apprécia
tion mesurée de toutes choses, a 
fréquemment été cité en «xemp/e. 

Il semblerait malheureusement 
que nous ayons perdu ces belles 
qualités depuis quelques années, 
et surtout depuis quelques mois. 
Qràce d cette carence, les bruits 
les plue invraisemblables circulent. 
Ut sont accueillis avec d'autant 
plus de faveur qu'ils s'avèrent plus 
extravagants. La crédulité ne con
naît plus d* bornes, toutes les faus
ses nouvellles, tous les mensonges, 
puutvu qu'ils satisfassent par leur 
tendance certaines aspirations ca
chées os) qu'ils exaltent la vindicte 
populaire, bénéficient en un clin 
d'ceU d'une merveilleuse fortune. 

En déplorant cette recrudescence 
d'une épidémie qui parait coïncider 
avec les premiers souffles du prin
temps, ait de nos confrères pari
siens vient de nous citer deux 
exemples : 

Il g a d'abord cette histoire de 
l'affiche apposée sur les murs de 
toutes les mairies du département 

tion pour la Bessarabie, Odessa ou 
la Norvège f 

... que d'autres, partis depuis deux 
mois pour travailler i Boulogne et 
dont on était sans nouvelles, vien
nent décrire des bords de la Bal
tique où ils ont été transportés de 
force par l'organisation Todt ? 

... que les étudiants bénéficiaires 
d'un sursis de six mois seront con
voqués avant l'expiration du délai 
accordé ? 

... que les titres des permission
naires allemands portent la men
tion : < En cas de défection de 
l'Italie, rejoindre immédiatement le 
centre de X... > ? 

... qu'enfin l'armée du Reich pré
part fébrilement sa prochaine re
traite sur la rive droite du Rhin 
à l'abri de la ligne Siegfried T 

Tous ces bobards, vous les avez 
entendus, vous avez trouvé des gens 
pour vous en garantir l'exactitude 
la main sur le cœur. 

L'un a vu le télégramme officiel 
qui annonçait la maladie du Ma
réchal, le second a eu connaissan
ce à la mairie du texte de l'affiche 
portant réquisition des femmes. I 
troisième cannait de jeunes Fran-

DES VOIX EUROPÉENNES 
CONTRE LE BOLCHEVISME! 

ESPAGNE 
ZHseour, de PXANCO, le 17-T-

1943 : 
Il existe e n Europe un ennemi 

dangereux, le communisme et 11 
n'y * qu'un système pour le 
vaincre, le régime totalitaire. 
Combattre ce système o u l'affai
blir revient à une lu t te contre 
son propre pays. 

Roms. 19 mars. — On communl- i Buenos-Alres, 19 mars. — On an-
que officiellement que l s vu i t e que nonce maintenant aeulement que le 
l'amiral Doenltz, chef suprême de la | ' 
manne allemande, a faite à l'amiral 
Rlccardl, sous-secrétslre s u min i s 
tère de la marine, e t chef de l'état-1 

major de la marine Italienne, s'est. 
déroulée en entretiens cordiaux du1 

15 au 17 mars. Au cours de ces' 
entretiens, l'accord le plus complet 
a é té établi pour la collaboration I 
future dans toutes les opération, en 
vue de la victoire commune sur 
l'ennemi commun. 

A l'occasion de son séjour en Ita
lie, le grand-amiral Doenltz a remis 
personnellement au capitaine de 
frégate, Fecls dl Coesato, 1* croix de 
Chevalier de la Croix de Fer, qui lui 
svalt été octroyée par le FUhrer. 

Le* ex igence* de tonnage 
d o corps expédit ionnaire 

Berlin, 19 mara. — A propo* dee 
lourde* pertes que le* sous-marin* 
et les avions allemands font subir 
à l s navigation d'approvisionnement 
ennemie, lea cercles militaires ber
linois es t iment qu'il es t très Inté
ressant de souligner les ohlffres p u 
bliés par la presse américaine e t 
relatif, au tonnage nécessaire aux 
transports de troupes. 

Ces chiffre*, d i t -on a Berlin, Jet
tent, une fols de plus, un Jour très 
cru sur le problème du tonnage dans 
lequel se débattent les Anglo-Saxons. 

Pour transporter d'Amérique en 
.Afrique, 10 000 hommes de troupes, 
avec un équipement composé de 100 
tanks lourds, 33 canons de campa 

300 MORTS, 
tel serait le bilan 

de l'odieux 
bombardement de Rennes 

Rennes. 19 mars. — Quoiqu'il soit 
encore impossible d'établir un bilan 
définitif de l'agression aérienne an
glaise qui a semé la mort et la déso
lation dans ls ville de Rsnnes. 11 
n'est pas exagéré cependant de pré
sumer que le nombre des morts 
sttelndra le chiffre de 300, cependant 
que plus de 200 blesses graves ont 
été hospitalisés éan* les hôpitaux et 
les cliniques. 160 Immeubles ont été, 
d'autre part, totalement détruite et 
433. gravement endommagés sont de
venus inhabitables. 

Une émouvante cérémonie a eu 
Heu vendredi matin dans une ville 
de Bretagne cruellement éprouvée 
par les récents bombardements de 
l'aviation anglo-saxonne. On ae sou
vient que 30 ouvriers s v s U n t trouvé 
la mort dans l'entrepôt d'alimenta
tion où Ils travaillaient. TJn seul cer
cueil contenait les restes de ces mal
heureux. En présence de toute* les 

er7r%.TrLn ^ - -" ' — """f."! autorités d» ls ville et des fsmllles 
**• mJJ'LLI-——**—' 2 » d e . victime?, lévéque du diocèse pro-
canons ant i - tanks montés sur sutos L M - » , . , ' ^ . i l . - „ ~ . » . « t i l t™ 
11 faut, d'après les donnée* a m é r l - | c * < U * U 1?*** d M " " ^ ** ** 
calnes, non moins de 200000 t o n 
nes de navires. 

Cou ras... 
Amsterdam. 19 msrs. — Selon ra

dio Mackay. 1* 10-» district mari
time des Etats-Unis a communiqué 

j qu'un nsvire de commerce britan
nique a été coulé dans l'Atlantique 
eeatrsl. 

l'office funèbre. 

6 mars, le vapeur brlslllen s Alfonso 
Pena > a été torpillé par un sous-
marln italien, à 60 milles de la côte 
brésilienne. Cent vingt-quatre per
sonnes ont péri. 

L'inquiétude croit à Londres 
devant le* perte* tubie» 

par le* convois 
Depuis des mois, les flottilles de 

sous-marins allemands pourchassent 
les convois en dépit des é lément , 
et du grand nombre d'unités de pro
tection. 

Bientôt, le commsndement alle
mand publiera la 6e émission spé
ciale concernant le tableau de chasse 
de , sous-marins, pour le mois de 
msra. Ce bilan sera sans doute Im
pressionnant, étant donnée l'Impor
tance des convois attaqués dan* l'At
lantique. 

A Londres, l'inquiétude va gran
dissant devant les pertes subies par 
les transports des Etats-Uni, en An 
gleterre. La presse londonienne sou 
ligne le dsnger sous-marin encore 
accru, et l'expert-marltlme du < Dal. 
ly Telegraph > déclare : < Tout d f 
pend des opérations navale, futures 
dans l'Atlantique. C'est la bataille 
la plus longue, la plus dure e t la 
plus décisive de cette guerre. * 

De son côté, le < Manchester Gar
dian • estime qu'il est déplorable 
qu'un homme comme le ministre de 
la Marine américaine mésestime 
danger sous-marin. « C'est là, cons
tate le Journal, une attitude équivo
que, destinée à endormir le public 
e t qui signifie que e tout va bien, 
aussi longtemps que les pertes ne se 
ront pas sensiblement plus élevées. : 

de la Seine, et qui annonce qu'en f.*? transportés en Russie, le qua-
. . . ...n. Z • - iu> „ . J triéme a eu entre les mains le titre cas de débarquement allié su 

trt soL tous les Français, Agés de 
18 è U ans, seraient immédiate
ment déportés.- Elle n'a, est-il be
soin de le dire, jamais existé que 
dont l'imagination fertile de quel
ques éleveurs de canards, chargés 
de troubler le moral de la popu
lation. 

Il t a aussi {histoire des ins
tructions notifiées aux commer-

de permission 
Rien de tout cela n'est exact. 

mais un chef d'orchestre invisible 
en assure savamment la diffusion, 
afin d'installer la panique ou d'en
tretenir une fièvre pernicieuse. 

Mais si vous n'acceptes pas aveu
glément les affirmations qui vous 
sont faites, si vous poussez votre 
interlocuteur dans ses retranche-

. . ,_. . j ments, si vous lui posez des ques 
^ ~ ^ * ~ - » ~ * * tiens -précises, si votTlui demandez 

afin de les transformer en déserts, 
évocateurs de pénurie... 

Mais dont le Nord, en dépit de 
notre situation géographique, nous 
avons fait beaucoup mieux dans 
lt domaine de la galéjade, et nous 
battons probablement tous les re 
cords. 

Rappellerons-nous, entre autres, 
que le Maréchal, depuis une di-
taine de jours, bien qu'il n'ait ja
mais suspendu ses audiences et ses 
sorties, est à Tarticie de la mort t 

_ qu'au cours du dernier conseil 
des ministres. M. Pierre Laval a 
été frappé d'une attaque d'apo
plexie, et qu'il a fallu le reconduire 
au ambulance à son domicile f 

... que la réquisition est immi
nente des femmes de 11 d 35 ans 
pour partir en Allemagne T 

m eue des jeunet cent appetés o' 

des noms, l'Imposteur se trouble ei 
devient moins convaincu : à vrai 
dire, il n'a rien vu personnellement, 
mais U connaît quelqu'un qui... 
mais un ami lui a confié que... 

Remontes à la source, vous ne 
trouverez que du vent. Pendant < 
temps, des gens qui veulent abso
lument parler * de ce que ne disent 
pas les journaux >, des gens dont 
la bonne foi est souvent au-dessus 
de tout soupçon, se sont hâtés d» 
colporter ces nouvelles sensation
nelles aux quatre coins de la ville/... 

L'expérience devrait pourtant les 
Inciter à plus de circonspection. Il 
n'y a pas si longtemps qu'ils non 
annonçaient chaque matin le dé
barquement des Anglais dans la 
grutitsatne et la fin delà guerre pour 
le mois suivant... 

LA LUFTWAFFE PILONNE 
les installations industrielles de Norwich 

et le port He Great ïarmooth 
et y cause des dégâts considérables 

» 
QUARTIER CÉNFJUL D U FUHRER. 19 MARS. _ Le haut commandement 

ae l armée communique : 
l'ne formation d'avloni américains 

M. EDEN est chargé 
de négocier à Washington 
l'abandon de l'Europe 
aux Soviets 

Berlin. 19 mars. — Il ae confirme aux revendication» soviétique* en 
que M. «den a e»t rendu à Washlng-1 Europe 
ton. psussé psr les Soviets, afin d'ob-
tenl 

Kit, Ollwattt 

Chemins de Fer 
Ligne Mareth 

KO 
»Afm 

(Serrice cartographique du JOURNAL DC RouBAIX.) 

C IM T U N I S I E 

Les troupes de VAxe 
se sont emparées 
de hauteurs importantes 
dans le secteur Nord 

QUARTIER GÉNÉRAL DU FUHRÊR, 19 MAR5. — Le haut commandement 
de Formée communique : 

nos opérations locale* 

R O M E . 19 MARS. — Le quartier général de l'armée italienne com
munique : 

Dan, la Méditerranée occidentale, un convoi ennemi composé de trois 

le capitaine Mario Speisaferrl, de Torre Ann/n i l t i (Naple,). 
Deux navires de 5.000 tonne* tarent touché, par des torpilles et I 
Un troisième vapeur de 7.000 tonne, fat Immobilisé en donnant tar-

tement d* la bande. Des avions ennemis ont Jeté, hier, qaeteaes bernées 
sur les quartier, suburbains et la banlieue de Naple,, et dans la nsiiilasij. 
de Syraenae, sans faire de victimes. 

A Note, on signale d* faible* déga ts. 
Un appareil ennemi fut atteint par le tir de la DCA. et tomba a ta 

mer an Sud do Cap Passera. 
On apprend à Berlin que. dans ls t ou si elle va s'arrêter sur le* b a n . 

Dan* cet ordre d'idée*, on se rend j région de Djebel Adiot. à l'ouest du | teurs précitées, 
accord définitif des Etsts-Unls! compte maintenant que l'artlcls du , cap Serrât, l e , troupes ds l'Axa ont; 

pertes. Des chas allemands ont abattu a subi des 
mer. sept bombardiers quadrtmoteûJs. 'IVMei? ££ . ' !? >0t? »°-< '«»»« ds ls 

au-dessus de. territoire. ~ r » ™ » • £ .r-!^"*"1 p * r a l t '"*• « > " » , appareil, des territoire, occupes à l'O aest 
„ „ J J P ' è * , " " » w »«»e décisive effectuée par de, .acadrui 

2*53 îV25 -w. - £i«rrSavî%Sïï 
de leur vol de retour, le , aviateurs allemVn*. ^Tî d ! G r * / t • dles d>n. i . . - - ---' - . . i . ™ " allemands ont observé de 

de combat 
attaqué, la n u y 

dles dan, les objeetifs visés 
Dans l'Atlantique, 

•convois. Le, opérations, qui tasjss»tnm~tsm 
, f f " ^ M * * ! • • • «>". comb,U * de, 

un grand espace, sont encore 

Times > en dste du 10 mara, cons 
tltue une d e , plus grsves lndlscré 
tione qui aient été commises su cours 
de ces dernières années, dans le cadre 
de la politique extérieure de l'Angle
terre. 

Cet article affirmait que l'Europe 
de demain ne pourrait pas être éta
blie par une organisation de petit , 
é t , t s , msls bien e t uniquement par 
une ênwnte snglo-sovlétique. Ls con-

ntleile di cette entente. 
Times >. est que l'Angkt-

ôomptalt i o % de communistes serait t terre reconnstsse à l'Union soviétique, 
sussl livrée eux Soviets.» Bref, U le droit de prendre les mesures que 
apparaît que tant Londres que Was- requiert sa propre sécurité, 
hlngton vouent le continent a| Du côté allemand, on ne doute pas 
l'anéantissement complet, et c'est en j que cet srtlcle trahissait lea thèse» 
fidèle Interprête de Lltvlnov que que M. Eden avait l in tent ion de faire 
M. Eden a'eat rendu eux Etats-Unis. »» '° l r » Washington. 

Il révèle le revirement profond au . 
s a ! quel la politique anglaise est soumise 

Berlin, 19 msrs. — A travers la soua l'influence d'Bden 

sur la cession de l'Europe su bol-
chevlsme. 

D'après le < Chicago Tribune . le 
pacte anglo-sovlétlque ds vingt an
nées équivaut à la reconnaissance 
des visées ruâtes sur le* Psys baltes 
et l'ancienne Pologne. Ce Journal 
exprime aussi l'Identité de vues de 
Washington e t de Londres, quant t 
cet abandon du continent au bol-
chevisme. 

' La France, écrit le « Chicago Tri-1 diUon 
bune », qui, avant la guerre déjà.ldii 

-i passé à 1 offensive et. après des c o m - r * n n ' e c t l a Zîîlîê3 fl> iir>f««tn> 
-Ibata acharnée, ont réussi à svsncer * * *U **1 ' " Z0UC 0 t ( K l a n ^ 

de quinze kilomètre,. A la suite de fjg | a l i g n e M c V C t h 
cette action, de* hauteurs lmpor-i - - , - ~ . ^ n v , • _ 
tante , ont été conqulae. d'où u ' a . t p ^ d , e . r e ^ g n l m e n U 1 5 v ^ 

qui complètent le communiqué m i -

Berlin. 19 mars. — Le D N B . ap
prend que le* aviateur* allemands 
qui, la nuit de Jeudi, participèrent au 
raid contre Norwich ont observé a 
leur retour, que dé violent* incendies 
s étalent déclarés dans les objectif, 
visé,. Par «ulte de la bonne visibilité 
favorisée par un magnifique clair de 
lune, la ville de Norwich e t se* tn»-
t»ll»tion» Industrielle* étalent d'all-
leur* reoonnatasable* d , très loin Les 
premier* projectile* furent léchés peu 
svant 33 heures. L» bombardement 
se poursuivit pendant une trentaine 
de minutes . 

Au même moment, 1* port de pê
che de Great Yarmouth fut aussi pi
lonné psr les escadrilles de combst 
allemandes. L'effet causé par c* bom
bardement a pu être observé en dé
tail par les équlpagea dea avions s n 
route pour Norwleh. Da nombreux 
incendie* «'étalent allumé* partout 
dans 1* port et Indiquaient aux avia
teur» allemands la routa à suivra. 

D* nombreux dégât* doivent avoir 
été causés à Norwich e t 4 Oreat 
Yarmouth. 

L'attitude exemplair* 
d* la popnlatioB d* la Sicile 
Rome, 19 mars. — Le secrétaire du 

parti. VlcUiaaonl. eat arrivé Jovjdt 

a pris de nouveau contact avec la 
population terrorisé* par lea attaques 
snglo-amérlceinee et la félicita pour 
son s t t l tuds exemplaire. 

(Lira la tait* aat* 2.) 

but du voysg* de M Eden t 
Washington était d ; faire eompren-

masse de» Informations et commen
taires contradictoires qui ont été pu
bliés, on commence * apercevoir, dit-
on a l s Wllhelmetrasse, la significa
tion profonde des entretiens de M 
Eden a Washington. 

Il Tne s'agit de rien moins qu'une 
dénonciation psr l'Angleterre de la 
Charte de l'Atlantique, pour écarter| Intéressé» 
les clause» de cette charte relatives (Lira la (sût* p a f » 2 . ) 

possible aux •Oermsno-Itsllen» 
contrôler tout un système de voles 
d* communication (routes, pistes, 
etc . ) . dont l'adversaire ae servait 
pour assurer son ravitaillement. On 
ne peut dire avec certitude al la ba
taille ainsi engagée va ae développer 

lltalre de vendredi 
La sone de défense qui se 

dans le Sud-Est ds Tunisie, revêt u n 
intérêt primordial dans les 

(Lira la M m p a f * 2 . ) 

La dernière trouvaille de la radio anglaise s 

"LES OPÉRATIONS DE GUERILLAS 
DE HAUTE-SAVOIE" 

Vichy. 19 mrss. — Le ministère de 
dr» svec ménagements cette nouvelle i l'Information communique 
oi ientst lon de la politique brltannl- Au cour, de ces derniers Jours, nés 
que aux Américain», et en même 
temps de délibérer svec Roosevelt et 

suite sur les moyens de faire con
naître ce fait aux peuples européen» 

information, ont été lancées a travers 
le monde par Londres, Washington et 
Moscou, lniormsuons d'après leaquelle* 
dee événement* dramatique* auraient 
eu lieu en divers points de notre ter
ritoire, et notamment en Haute-Savoie. 
A en croire ces Information», de* opé
ration, de guérillas se seraient dérou
lées et seraient en cour, dana cer 
laines ragions des Alpea et en parti 
culier dan, la région de Thonon 

Jamais encore ls falsification d , la 
vérité n'avait atteint une tell, ampleur 
Le* chiffre* le» plus fantastique, oni 
été publiés. C'<st par dlsalnes d* mil
lier, que de* francs-tireur» représen
tant l'effectif d'un oorp» 
«entent rassemblé* dans 
«ne» dirigé* par un général, encadré» 
par de nombreux officiers et souml» a 
une discipline strict». Ils disposeraient 
d armement, abondant» et varié», de 
camion», de service sanitaire et de ser
vie-» d* ravitaillement. Ils auraient 
même installé entre eux de* liaison, 
radio-électrique» et leur lavlusulement 
aurait été effectué par de» avion» 
»ii|ln aanéa lisalua Ce» 
ajoutent que des nnsnmes 
eu lieu, que le canon a été entendu, 
qu'un ultimatum a été adrsaaê par les 
autorités allemande» aux rebelles, et 
qu'a l'expiration d* cet ultimatum. 1, 
combat a repria avec plu» d'Intensité 

Le» version» données à oo» événe
ment» Imaginaires varient d'ailleurs 
suivant las source» d'où alla* provtsn-
Dr nt. Les ohlsTre» cité* sont très divers 
et certain» informai 

s ^rajouter à 1 

«ûtmaéaayff» C 9 « . * Ç*nv*y»f ? * - *U* 1 * * $ » £ * > f r f * > 4 a j j | j a ^ ^ 

niques de guérillas >. Ils donnent a> 
entendre que la France est ea t iaad 
état d'efferveeeeace et qu'est cenaaaa 
points de son territoire existe un état 
d'alors» perpétuelle. 

Jamai* m*riannao* pkos effrontés, 
n'ont été présenté» «vos — 
•lstanee. On retrouve lé 
habituel* 
américaine et soviétique, ne 
à présenter, sou* un* forme atrSaatiaaar» 
Moment ourrancièr». certains faits ava
lé». Cette toi»-ci. la manomvr* a été 
poussée s *on comble a propos da 
quoique» fait» qui se sont produits osa 
Jours derniers en Haute-Savoie, et qui 
n'ont Jamais eu que le caractèrs «Va 
simple» Incident» locaux. 

Il est exact que dee Jeune* sssns esta, 
dan, cette région, tenté da «e ésioasg 
a l»ur devoir. H» l'on» fait à aléa aaa 
douter a l'Instigation d'agitateurs iinm 
munlasss et gaullistes, étrsrtrajass 4 la 
région, «t qui parlaient pour le coûtas» 
d Intérêts qui ne sont pas ceux da 
1* France. D» Jeune* paysans ont été 
abusé» i on leur a fait croire, iwrsmal 
retmnt a ce qui svalt été iirnisallessenl 
snnoneé et a ce qui m paaas easaa 
routa, no» ii«an|ia*iiM. qu'Us alise*** 
être obligé* d* partir. On leur a f a n 
croire qu'en désert«n> leur devoir t a 
serviraient la Franc*. Ces* ainsi «raa 
de patlt, groupa» on , aaanê la aman» 

dee vftoe et dont on peat «rniasai 
qu'il» ngureot parmi tas iltsâsnt» «Mat 
un pays s'honore h, «soin* se asss*. 
Joint» a eux. atala se* faits n'ont Ja
mais eu. a aucun mataient, m llnipa» 
tance ni i» caractère que riiiaaasai 
leur imputait. 

Il eat faux 
ohiffrés par 

fëttr M^êjiraCriVJ. VsViTss ss; 

attao.ua

